(eg pine

Une forét de ping cétend dang a colline ;
Verticaux et cerrée cur ce plan qui cincline

Ile cemblent une armée innombrable a [accaut ;
Le regard qui lec cuit doit carréter bientot

Car dec milliere de tromee lui font une barriére.
(ombre grice a partout de¢ lueurs de clairiére,
Et la nuit dec foréte nexiste pag ici :

Cect ceulement [éclat du jour tréc adouci.

Ne cherchez pas non plug la mousce couple et fraiche ;
Rien que dec lichens gric que la chaleur deccéche,
Et qui craquent pilés en miettes cous vos pac.
Sous ce couvert, les fleure ne ce hascardent pas ;
Maic du trone dec ping coule en perlec la récine

Qui dun parfum ardent embaume la colline.



Or, ce qui fait curtout le charme de cec boic

Cect leur bruiccement doux et long, c'ect leur voix
Quand un couffle léger pacce dang les ramures ;

Oh ! lec grandec rumeure ! oh ! lec tendrec murmures !
Nown, nul arbre ne fait entendre un chant pareil ;

Oh ! luthe éoliene pleine ddme et de coleil,

Meg pine harmonieux, quil est doux é [aurore

De marcher a pag lente cous votre ombre conore !
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